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LES LITS ROYAUXN

La plus conifortable des maisons (le Londres, sous le rapport de
ses lits, est certainement la IlClarence 1-buse." Cette maison
appartient à la fille de Alexandre Il de Russie. Ainsi que le sont
les danmes généralement, c'est une femme excessivement particu.-
Hière pour ses lits et couvertures de lits. Même enfant, elle était
tellement capricieuse sous ce rapport, que, pour que ses draps
fussent toujours bien tendus, on était oblig,é de les coudre ; le
moindre plis troublait son sommeil. S~a mère, s'emportait souvent,
et elle esseya, miais en vain, de combattre ce capricieux défaut.
Lorsqu'elle vint en Angleterre, elle trouva dlans la reine Victoria
quelqu'une pour encourager ses idée.-. Maintenant ses draps ne
sont plus cousus sur le matelas, mais en revanche ils sont (les lu<s
fins tissus. Toutes ces couvertures sont importées de Paris.

Il serait facile de confectionner tout un volume touchant les
lits des personnages illustrés. L'ex-Impératrice Eugénie est aussi
particulière sous ce rapport que la duchesse d'Edinihourgh, ou
même la Reine, et comme elles, elle veut que ses couvertures de-
lits soient aussi tendus que possibles, et faites <le ce qu'il y a de
plus beau. Quant à la Reine, elle est (l'une rigueur impérieuse
siur ce point ;il lui faut un lit très bas, à peine à un pied dut par-
quet.

Un lit encore plus curieux, est celui de Sarah I3ernliart ;il a
quinze pieds de large, et lorsque indisposée, elle reçoit ses intimes
dans sa chambre, elle ressemble à un petit oiseau L plumes (l'or,
perdu dans une vaste mer de satin blanc.

LES FEMIMES QUI ýNAGENT

RÉFL.EXIONS D'UN A~MATEUR

La majorité des baigneuses ne nagent que des bras, et si elles
se servent de leurs pieds l'effet est perdu dlans l'air quWelles
battent vainement. Au lieu de ramener leurs Jaîmbes sous leur
corps, elles les plient près dJes genoux et les reJettent hors de
l'eau. C'est une pratique aussi curieuse qu'invariable et qui s'ex-
plique par le fait que la femme a la tête plus grosse (proportion
gardée>, et les poumons plus petits. Son corps lui-rntôme la p~ousse
à plonger de la tête ; et si elle aggrave sa position en battant l'air
de ses pieds, elle a plutôt l'air d'un canard cherchant (le quoi
manger.

Us, <'IML .m SA <<A 11E

Suivant la tradition, 3Malxoîmîm't avait l'habitude, e-n causant, <le
passer sa m ain i ur sa ha rbue. Si un poil veniait, à s'en détacher, u n

<le ses disýciples l(. Saisissait aussitiît et lf' gardait pieusement.
A (Ju dilapa 1<, l nsla prov in<ce de Ba laghàrt, et) l'annéeý 11I53 do

l'h égir ( 1 73 df- J ésu s-Ch1<rist t, fu t ërîg titi beau monument oÙ
l 'on dleposa u n- b oite t- dor cont enan it un nI( le s poils dle la b a rbe
de V ahoitnet. La boite avait un couvcercle en cristal, percé (le
petits t ro us pa r 1<s eson inutrodu nisai t del l'eau, u ne fois l'an,
lors d'une solennité jxpendant litatiul- 1<-s l,iîleriiis %, <-laient de tous
côtés vénérer la reliq1ue. Ilorsqîue Ilad-eonîjuit ( ' uddapahi, il
s'empara dle ce poil sacré et le fit porter àî Seringap<atamn, où il fut
conservé jusqu'à la prise di ceêtte, ville par les Anlis n< ne sait
ce< q ul'i I est dlevenua depuis.

LA 1RIER TL'AUMt<

J eaul et Rober-t, allaientt * à la nulssi. luii dimnche.
lis avaient tou s l-s dleux dix sous 1-i1 'ièce blanche,
1E1t s'en allaient tout lie<-s, brmas dessus, b'ras dessous,
Cjau sanît <le ce que'on peuiit p trîou r dlix sous.

.1~~~ ~~ ust as-ni<l 'éise u n pan vre l's arré te
La cliari té, J 'a i lainii .Jeau détournanit la tête,

Lii i réponimlt S' i je n'avais
-um ou, je, vous le dlonnîerais 1

J11 ai pas de <iiolinaie aujour-d'hîui, mnon br-ave hîommne.
-Moi <lon l'lus, (lit lnIment, <<ais j'ai toute unef sommne;

Prîenez-la, voici d-lre nt
E,'t dans la main de l'indigent

Il m<et ses ibeanux dlix Sous, la p ièce tou t cli tiers-.
Il entra dans l'giealir avec son fière,
EtA tous les deu x priaienit (l-- 'o ants If! sai <<t lieu,
Mais la voix deý Robert mionta seule ie uiin

( '<- il i- suillt pas (Il, prier daiis unî livre;
Il fauit, pourii plaire au c-iel, aigiîir les mialheur<eux.
Et leu nid'onner I'ar-gent qîuand on <n'a p as Il- cunivrne.
-Joindrie les mains, c'est bienî ;<mais les ouvrir, c'est mieux.


